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1. PREAMBULE 

Ce document concerne les réponses à l’avis de l’autorité environnementale du 26 juin 2024.  

 

2. RAPPEL DE L’AVIS 
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3. REPONSES AUX REMARQUES – COMMENTAIRES DU COURRIER 

▪ Remarque 1 : Qualité générale des documents 

 

Réponse :  
 
Des dispositifs de suivi sont d’ores et déjà mis en œuvre sur le stade nautique : 
 

I. Performances énergétiques en phase Conception-Construction 
a. Une Conception-Construction HQE (« Haute Qualité Environnementale ») 

Le Stade Nautique de Mérignac permet de créer un environnement confortable et sain pour les usagers et le 
personnel, et de maîtriser les consommations et d’optimiser les charges d’exploitation et de maintenance 
pendant toute la durée de vie du bâtiment. 

- Couverture thermique sur le bassin nordique et barrière végétale le protégeant des vents : 1850 MWh 
par an de chaleur économisés et 1200 m³ d’eau évaporée évités ; 

- Géothermie très basse énergie : 1820 MWh par an de chaleur récupérée ; 
- Panneaux photovoltaïques : production d’électricité de 30 MWh par an en autoconsommation ; 
- Ultrafiltration : réutilisation des eaux de lavage des filtres pour les prochains lavages : 3000 m³ d’eau 

chauffée chlorée économisées par an ; 
- Filtration diatomées : une qualité d’eau optimale et des consommations d’eau divisées par 3 par rapport 

à une solution de filtration classique ; 
- Pompes traitement d’eau haut rendement : économie d’environ 100 MWh d’électricité par an ; 
- Equipements sanitaires hydro-économes : consommation d’eau divisée par 2 par rapport à des 

équipements classiques ; 
- Toiture végétalisée intensive et toiture blanche : apport de biodiversité et lutte contre l’effet d’îlot de 

chaleur urbain ; et 
- 35 tonnes de bois mis en œuvre à l’intérieur du bâtiment. 

 
b. Une sobriété énergétique du site performante 

Le site permet de mettre en place une sobriété énergétique performante grâce à la mise en place d’installations 
et d’équipements conformes aux dernières normes en vigueur, le but étant de limiter les déperditions 
énergétiques de l’Ouvrage : 

- Une compacité importante a été recherchée afin de limiter les linéaires de façades et les déperditions. 
Le coefficient de compacité est de 0,21m² parois froides / m3 chauffé. 

- L’isolation renforcée complétée par un traitement soigné des ponts thermiques garantit une enveloppe 
performante afin de réduire les besoins de chauffage. L’isolation se compose notamment de doubles 
vitrages avec remplissage argon et faiblement émissifs, avec un cadre aluminium à rupture de pont 
thermique. 

- L’Ouvrage a une perméabilité à l’air prévue de Q4=3m3/(h.m² paroi froide). 
 

c. Efficacité énergétique et énergies renouvelables. 
La production de chaleur et de froid sur le site du Stade Nautique se fait notamment par l’utilisation des énergies 
renouvelables telles que : 

- Thermofrigopompe sur eau de nappe (géothermie très basse énergie) assurant le chauffage des bassins, 
la déshumidification des halles bassins olympique et ludique et la climatisation des locaux. Le COP sera 
au minimum de 4 et le EER de 3 ; 

- Sous-station alimentée par le réseau de chaleur urbain (chaufferie bois et gaz située sur la parcelle) 
assurant le chauffage du bâtiment, la production d’eau chaude sanitaire ainsi que le complément pour 
la montée et le maintien en température des bassins. 
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La déshumidification des halles bassins olympique et ludique est assurée par la thermofrigopompe, couplée à 
une modulation d’air neuf. Son fonctionnement repose sur un apport d’air neuf modulé selon l’humidité dans 
l’air ambiant de la halle bassins afin de maintenir un taux d’hygrométrie constant. 
 
Les locaux sont ventilés par des CTA double flux avec récupération d’énergie sur l’air extrait, dont l’efficacité est 
de l’ordre de 80 %. Leur SFP est d’environ 0,7 Wh/m³. 
 
L’éclairage est à LED, technologie à basse consommation et longue durée de vie. La commande d’éclairage est 
différenciée par local selon l’utilisation (détection de présence, gradateur, nombre de circuits...). La puissance 
installée varie de 4 à 7 W/m². 

 
II. Dispositif de suivi de la performance énergétique 

 
a. IPMVP 

Afin de pouvoir mesurer et suivre la performance énergétique du Stade Nautique Mérignac et permettre de 
contrôler les résultats en toute transparence, un protocole IPMVP a été réalisé. L’IPMVP est un protocole qui 
permet de traduire les consommations d’un bâtiment en équations. Grâce à cette mise en équations, il devient 
aisé de déterminer dans les années d’exploitation suite aux travaux, quelles auraient été les consommations du 
bâtiment (fréquentation, rigueur climatique, vent…) dans les conditions prévues initialement et vérifier l’atteinte 
des critères de performance énergétique. Il permet le cas échéant : 

- D’ajuster la consommation de référence du site ; 
- De mesurer les consommations du site ; 
- De vérifier l’atteinte de la performance énergétique ; 
- De vérifier l’atteinte de la performance en consommation d’eau ; et 
- De comparer ces données par rapport aux engagements contractuels. 

Le protocole IPMVP établi pour les exercices 2023-2024 est mis en annexe 1 de ce présent document. 
 
Les consommations de référence du site de l’eau, de l’électricité et du réseau de chaleur urbain sont calculées 
en fonction de différents paramètres (exemples : la vitesse du vent, la fréquentation,..). 
 
Pour l’établissement du protocole IPMVP sur le site, la première année d’exploitation est considérée comme une 
année « blanche » ayant pour but de répertorier les données nécessaires et d’établir les différentes formules et 
composantes.  
Pour l’année 2024, une première réunion regroupant les différentes parties a eu lieu le 13 mai 2024 afin  de 
présenter le protocole dans une version aboutie. Une deuxième réunion est prévue le 19 septembre 2024 avec 
pour objectif d’ajuster les consommations de référence du site et pour que le document soit opérationnel pour 
les années à venir. 
 
Le protocole IPMVP établi pour les exercices 2023-2024 est mis en annexe 1 de ce présent document. 
 
 

b. GTC 
Le suivi des consommations et la régulation des énergies est assuré par une Gestion Technique Centralisée (ci-
après « GTC »). La régulation de l’ensemble des installations est réalisée par des automates liés à la GTC. La 
régulation de l’ensemble des installations est assurée par des automates raccordés à la GTC. Ils permettent 
notamment : 

- Chauffage : régulation des températures de départ, commande des circulateurs, gestion des différents 
modes (confort, réduit) et le suivi de fonctionnement (sondes de température extérieure, sondes de 
températures départ et retour, sous-compteurs d’énergie, défauts pompes…) ; 

- Traitement d’air : gestion des modes de fonctionnement (inoccupation, occupation, free-cooling), 
régulation des installations (chauffage, apports d’air neuf…) et le suivi de fonctionnement (sondes de 
température et d’hygrométrie, sous-compteurs d’énergie, défauts…) ; 

- Traitement d’eau : gestion des modes de fonctionnement (filtration, lavage, vidange) et suivi de 
fonctionnement (débits, températures, retour de marche, défauts pompes, vannes, consommations…) ; 

- Plomberie : gestion et suivi de fonctionnement de l’ECS (températures, pompes de bouclage), suivi des 
consommations d’eau potable par poste ; 
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- Pour l’électricité : gestion de l’éclairage extérieur et suivi de fonctionnement (synthèses des défauts 
électriques, report des alarmes, consommations, production…). 

 
c. EnergyLive (Annexe VIIa) 

Un tableau de bord dynamique informe les usagers du Centre des indicateurs de performance environnementale 
et des critères de confort perçu. EnergyLive est un service d'affichage qui permet à Dalkia (Mainteneur du site) 
de montrer aux visiteurs et aux occupants la performance énergétique et environnementale du site, et qui 
permet en outre au client de créer des affiches de communication interne et de gérer à distance ces écrans. 
EnergyLive est une solution clé en main, pédagogique et ludique, faisant de chacun un acteur de la performance 
énergétique. 
 

d. Tableau de suivi des performances : 
Le présent tableau permet aux Concédants (Ville de Mérignac et Bordeaux Métropole) de contrôler et de suivre 
l’atteinte des performances énergétiques établie au Contrat de Concession (Annexe VIIa). En cas de non atteinte 
des performance énergétique, le Concessionnaire a l’obligation d’apporter des mesures correctives sous peine 
d’application de pénalités chiffrées. Ce tableau est également joint en annexe 2. 

 

 

D’autres dispositifs complémentaires de suivi d’indicateurs seront mis en place pour l’ensemble des futurs 

aménagements du complexe sportif Robert Brettes.  
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▪ Remarque 2 : Milieu aquatique - Utilisation de la ressource en eau pour le remplissage des bassins 

 

Réponse :  
Depuis l’ouverture de l’équipement au public, l’ensemble des bassins sont alimentés par le réseau d’eau potable. 
Les besoins en eaux sont estimés à 49 000 m³/an selon une étude de 2016 reprise dans la note de Bordeaux 
Métropole du 21 mars 2018. Actuellement, l’eau de la piscine de Mérignac est prise sur le réseau d’eau potable. 
 
Pour alimenter les bassins, il est envisageable d’utiliser de l’eau souterraine extraite d’un forage. Sur le principe, 
cette eau pourrait être techniquement prélevée sur le forage géothermique. Pour réduire les consommations 
d’eau potable, des équipements hydroéconomes sont prévus dans tout le stade nautique : 

- Un réducteur de pression en tête du réseau d’alimentation à 3 bars ; 
- Des limiteurs de débit à 6L/min pour les douches et 4L/min pour les lavabos ; 
- Des robinetteries temporisées ; 
- Des chasses d’eau à double débits. 

 
Dans un souci de respect de l’environnement et de réduction de l’utilisation de l’eau de nappe, il a été étudié la 
possibilité d’utiliser l’eau de nappe pour le remplissage des bassins. A ce jour, une demande d’accord portée par 
Dalkia a été déposée auprès des organismes de l’ARS et de la DREAL. Cette demande est encore d’analyse auprès 
de ces derniers (annexe 3). Si la demande est acceptée, l’objectif sera de mettre en place un moyen de récupérer 
l’eau de la nappe. Les impacts seront liés au volume additionné de tous les bassins réunis. 
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▪ Remarque 3 : Milieu aquatique - Suivi régulier de la nappe 

 

Réponse :  

 
- Concernant la géothermie : 

Le système de géothermie est en circuit fermé, avec des prélèvements qui sont directement réinjectés au sein 
de la nappe phréatique (volume réinjecté = volume prélevé). Le protocole IPMVP retrace l’énergie fournie par le 
forage géothermique en Mwh. 
 

- Concernant le prélèvement en eau pour le remplissage des bassins : 
Une demande a été formulée (formulaire Cerfa dématérialisé) auprès de la Direction régionale de 
l’Environnement, de l’Aménagement et du Logement (DREAL) en début d’année 2024, avec pour objectif de 
permettre au site du Stade Nautique de Mérignac de prélever l’eau de la nappe phréatique pour le remplissage 
des bassins (uniquement). Cette demande se base sur les dossiers d’étude réalisés en phase candidature du 
Contrat de concession. 
Le volume d’eau prélevé sur la nappe phréatique a été estimé à 49 000m3 par an (voir Annexe 3 - Etude sur la 
géothermie et relevés piézométriques).  Ce chiffre correspond à un remplissage des bassins sur l’Ouvrage une 
fois par an. 
 
En cas de retour positif de la DREAL et de l’ARS, le mainteneur du site aura pour obligation de respecter les 
normes en vigueur (notamment la Directive-cadre sur l’eau du 23 octobre 2000). Cela se matérialisera par la mise 
en place d’équipements permettant : 

- des analyses sur la qualité de l’eau prélevée ; 
- des compteurs mesurant les quantités prélevées. 

 
Ces équipements seront interconnectés au système d’information du mainteneur. 
 
A ce jour, la DREAL et l’ARS n’ont toujours pas fait de retour au mainteneur DALKIA, ne permettant pas au 
Concessionnaire de puiser l’eau de la nappe phréatique pour le remplissage des bassins. 
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▪ Remarque 4 : Eaux usées 

 

 

Réponse :  
 

La station d’épuration Clos de Hilde est conçue pour traiter les eaux usées, les boues issues de la dépollution 
ainsi que les nuisances olfactives et sonores. Cet ouvrage est surtout l’une des installations phares du dispositif 
d’assainissement de L’Eau Bordeaux Métropole et l’une des stations d’épuration les plus performantes d’Europe. 
 
Elle a une capacité nominale d’environ 400 000 EH (équivalent habitant) pour une charge actuelle maximale ne 
dépassant pas les 350 000 EH. La capacité de la station est donc largement dimensionnée pour accueillir les flux 
induits par le projet de stade nautique. 
 
L’eau usée traitée qui ressort de la station n’est pas encore potable mais de qualité suffisante pour être utilisée 
pour le nettoyage ou l’irrigation. 
 
Par ailleurs, sur ce site, une unité de biométhanisation permet de transformer les eaux usées en biométhane 
pour alimenter le réseau de gaz de la ville. Grâce à un épurateur qui élimine l’eau, l’H2S et le CO2 issu des boues 
d’épuration, le biogaz est renvoyé dans le réseau sous forme de biométhane. La production annuelle de la station 
pourra atteindre 30 GWh injectés dans le réseau, soit l’équivalent de l’alimentation en biométhane de 8.000 
foyers* / logements respectant les normes BBC, c’est-à-dire basse consommation.   
 
Les boues issues de la décantation sont par ailleurs réutilisées par l’usine d’incinération voisine Astria, en vue de 
chauffer tout un quartier de la rive droite, via un réseau de chaleur. 
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▪ Remarque 5 : Eaux pluviales 

 

Réponse :  

Pour le Stade Nautique, tout a été mis en œuvre dans les aménagements réalisés pour limiter 
l’imperméabilisation des sols, au travers, en premier lieu, d’une recherche de compacité des bâtiments 
construits, d’une large présence d’espaces verts au sein du complexe sportif, et de désimperméabilisations des 
places de parking du stade nautique. 
 
Cette approche sera poursuivie pour la suite des aménagements du complexe sportif. 
 
La gestion des eaux pluviales est régie par la Métropole et impose en fonction de l'aptitude des sols, l'infiltration 
à la parcelle. Lorsque l'infiltration n'est pas possible, le débit de fuite imposé est de 3l/s/Ha. 
 
Le projet prévoit ainsi une rétention de 505 m³ avec un débit de fuite 6l/s avant rejet sur réseau public. Un 
stockage alternatif des eaux pluviales est prévu à hauteur de : 

- 55 m³ par une noue sur la plage végétale 
- 90 m³ par la toiture végétalisée 
- 75 m³ par des noues et stationnements perméables sur le parking 

Soit, au total, 43,5 % du stockage total (40 % demandé au programme). 
 

Concernant le second terrain de rugby du complexe Robert Brettes, il était initialement prévu la réalisation d’un 
terrain synthétique, impliquant un système de drainage avec une artificialisation des sols. L’étude d’impact tenait 
compte de cette hypothèse la plus défavorable. Finalement, l’arbitrage pris par les élus sur la base des scénarios 
d’aménagement proposé en septembre 2024 se porte sur un gazon naturel, permettant ainsi une infiltration 
complète des eaux de pluie sur la surface concernée. Le critère d’amélioration de la perméabilité du sol a été 
déterminant dans le choix opéré par les élus. 
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▪ Remarque 6 : Sécurisation des voies cyclables le long des axes routiers + Thématique des déplacements 

 

 
Réponse :  

1) Sur les modes doux de déplacement et voies cyclables 

A) Création d’un cheminement Nord/Sud exclusivement pour les piétons et cycliste en milieu 
naturel au droit de l’accès nord du complexe Robert Brettes 

La Ville de Mérignac s’inscrit depuis plusieurs années dans une politique parallèle de protection des espaces verts 
et de développement des continuités piétonnes et cyclistes. L’objectif est de permettre de profiter de ces îlots 
de fraîcheur pour les mobilités douces tout en améliorant les conditions d’accès aux centres d’intérêts de la ville. 

C’est dans cette perspective que la Ville a récemment créé un nouveau Parc des Olympiades permettant de : 

- Désenclaver le terrain d’un hectare appartenant à l’association InCité situé au nord de la résidence des 
Olympiades pour l’aménager en square public, en faisant l’acquisition de la parcelle boisée convoitée par les 
opérateurs immobiliers; 

- relier l’avenue du Truc par un cheminement doux via l’espace boisé appartenant à la Ville tout en 
protégeant la végétation existante. 
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Cette démarche participe à la volonté de modération de logements collectifs, de facilitation des modes doux de 
transport et à la volonté d’accentuer la végétalisation qui constitue depuis le printemps 2024 un « triangle vert 
», grâce à l’aménagement : 

- D’un espace boisé existant réaménagé rue Jean Giono, à proximité de l’école des Bosquets ; 

- D’un terrain acquis par la ville, rue Maubec, sur lequel a été aménagé un square public arboré de 1500 
m2. 

 

 

Il s’inscrit dans la continuité des projets lancés dans le quartier du Centre-Ville, après l’aménagement du parc du 
Renard sur une parcelle de 1,6 ha achetée par la Ville. 

Concernant l’accès nord au complexe sportif Robert Brettes, une grosse partie de la circulation des piétons et 
cyclistes peut se rendre sur site via ce nouveau cheminement dédié, sécurisé et arboré (en rouge sur le plan ci-
dessous). 

L’ensemble des résidences très habitées, les écoles et les commerces du quartier de Capeyron sont ainsi 
désenclavés pour les piétons et les cyclistes qui peuvent se rendre sur le complexe sportif en site propre en toute 
sécurité. Ils peuvent ensuite traverser le complexe grâce à la nouvelle réalisation des allées Sampieri, inaugurées 
en 2023, également exclusivement piétonnes et cyclistes. Ils peuvent ensuite s’orienter vers le Parc de la Mairie, 
où il est également possible de circuler en site propre, dans un espace naturel verdoyant vers les quartiers de 
Pichey ou du centre-ville (flèche orange au sud). 
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Le nouveau cheminement piétons/deux roues dans le nouveau parc des Olympiades 
 

 
Les allées Sampieri exclusivement cyclables et piétons qui permettent de traverser le complexe 

sportif 
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Des stationnements vélos ont été aménagés sur l’ensemble du complexe sportif Robert Brettes de façon à 
favoriser le report modal. On peut compter 116 arceaux permettant le stationnement de 2 vélos chacun 
répartis de la manière suivante : 

- Abri couvert Aqua Stadium : 13 ; 
- Tennis de Brettes en face de l’Aqua Stadium : 26 ; 
- Gymnase de Brettes : 38 ; 
- Stade de Brettes : 22 ; 
- Roller stadium : 10 ; 
- Maison des associations au sud du Complexe : 10. 

 
Cf. visuels en annexe 

 
 
B) Travaux sur l’avenue du Truc  

 

En ce qui concerne l’avenue du Truc, un réaménagement voirie initialement prévu a été 

déprogrammé. Le projet est trop onéreux et n’apporte pas un gain significatif. Les voies cyclables 

sont satisfaisantes et permettent aux cyclistes de circuler de façon apaisée. 

 

L’Avenue du Truc et ses voies cyclables + larges trottoirs pour les piétons 

 

Après plusieurs mois de fonctionnement, il est constaté que le fonctionnement est plus que 

satisfaisant, puisque ceux qui arrivent depuis le nord utilisent préférentiellement la nouvelle voie 

verte qui vient d’être exposée et ceux qui arrivent depuis le sud du complexe sportif y accèdent soit : 

- Via le parc de la mairie : sécurisé 

- Via les avenues Maréchal De Lattre de Tassigny et Dorgeles où les voies cyclables sont 

généreuses et présentes sur certaines portions des pistes dédiées 
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-  
Avenue De Lattre de Tassigny 

 

Voie cyclable avenue Roland Dorgeles + parvis Pin Galant (cyclable) 

 

Une rénovation simple de voirie sur l’avenue du Truc va donc être programmée avec un plateau 

surélevé devant l’accès nord du complexe sportif pour sécuriser la traversée vers ou depuis le parc 

des Olympiades.  

A noter que cela permet également de relier les parkings de l’Hôtel de ville et de la Maison des 

associations au stade nautique, ce qui constitue un réservoir important de places de stationnements 

réduisant d’autant l’impact sur le site.  

 

2) Sur les transports en commun 

Le complexe sportif et l’Aqua Stadium sont depuis 2023 accessibles depuis la ligne A du Tramway 

depuis deux arrêts qui permettent de se rendre sur le complexe sportif via le nord ou le sud, 

respectivement grâce aux arrêts Frères Robinson et Pin Galant. 
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Par ailleurs, la ligne de bus n° 30 qui passe avenue du Truc a vu son cadencement renforcé à 30 mn 

 

 

En violet la ligne de tramway, en vert, la ligne de bus n°3 
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▪ Remarque 7 : Bruit 

 
Réponse :  

Des mesures acoustiques sont bien prévues en saison estivale, après ouverture, pour vérifier les niveaux de bruit. 
Un dispositif de contrôle régulier du bruit pour les utilisateurs du Waterjump est effectivement prévu en saison 
estivale. 
 
L’exploitant du site Stade Nautique de Mérignac a fait appel à un bureau d’études spécialisé dans l’acoustique 
afin de vérifier si les volumes sonores engendrés par l’utilisation du waterjump (durant sa période d’ouverture) 
sont bien conformes à la législation en vigueur. 
 
Pour l’année 2024, le bureau d’étude qui a été retenu est ORFEA. Il a réalisé et analysé des mesures lors de 
l’utilisation du waterjump sur la période du 29 août au 1er septembre 2024. Les mesures acoustiques effectuées 
seront connues courant septembre 2024 et devraient permettre de confirmer les résultats réalisés en juillet 
2023. Ces derniers mettaient en évidence que l’utilisation du waterjump ne génère pas de dépassement des 
seuils réglementaires au niveau des habitations les plus proches en période diurne. 
 
Pour les saisons prochaines, le sonomètre sera installé de manière aléatoire sur la période d’ouverture de 
l’équipement. 
 
Le rapport du bureau d’études et la fiche technique du sonomètre sont consultables en annexe 4 du présent 
rapport.  
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▪ Remarque 8 : Changement climatique – Bilan des émissions de gaz à effet de serre 

 

 

 

Réponse :  

Le bilan des émissions de gaz à effet de serre a bien été présenté sur l’ensemble de son cycle de vie, en se référant 
au guide méthodologique de février 2022 du Ministère de la Transition Ecologique relatif à la prise en compte 
des émissions de gaz à effet dans les études d’impact. Des mesures de réduction sont mentionnées au sein du 
dossier. 
 
Concernant le Stade Nautique, le bilan carbone du site est détaillé dans le tableau « Emission des polluants » ci-
dessous : 
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▪ Remarque 9 : Changement climatique – Suivi énergétique 

 

Réponse : Le bâtiment a entièrement été modélisé par Simulation Thermique Dynamique et par Simulation 
Energétique Dynamique (bâtiment, bassins, équipements). 

 
I. Chaleur 

La valeur cible de la Chaleur sur le site est 2 983 MWh. 

 
 
La Chaleur sur le site Stade Nautique Mérignac : 
Les besoins en chaleur sont alimentés par le réseau de chaleur urbain (RCU) de la ville de Mérignac. Ce dernier 
est en capacité de répondre à 99% du besoin en chaleur sur site.  
 
Toutefois, pour des raisons économiques et environnementales, il a été opté pour une solution de mix 
énergétique incluant le réseau de chaleur urbain, la géothermie et le photovoltaïque. Une arrivée de gaz est 
également présente sur site avec pour but de prendre le relai si nécessaire, en cas de panne notamment. 
 
Concernant la production de chaleur, la part d’énergies renouvelables est de 99%. 
 
Pour l’année 2023, la consommation de chaleur est la suivante : 

 
La consommation totale sur l’année 2023 du réseau Chaleur est de 2 535 MWh. 
 

La certification HQE du bâtiment dont le programme et la conception ont été qualifié d’exceptionnel a été 

obtenue 4/12/2020 (cf.annexe 6). 



27 
 

II. Electricité 
 

La valeur cible de l’Electricité sur le site est 3 742 MWh. 
 

 
 
L’Electricité sur le site Stade Nautique Mérignac : 
La part d’énergie renouvelable produite sur le site est de l’ordre de 2% grâce à l’installation de panneaux 
photovoltaïques.  
 
Le fournisseur d’électricité (EDF) a 7,7% de son électricité produite à partir d’ENR. 
 

(Données EDF 2022) 
 

Pour l’année 2023, la consommation d’électricité se décline comme suit : 

 

 
 
La consommation totale sur l’année 2023 d’électricité est de 2 832 MWh. 
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Ci-dessous, la répartition des consommations électriques: 
 

 
 
 
 
 
 
Les consommations énergétiques primaires sont classées ainsi :  
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III. Eau 
 
Les besoins en eau des ont été estimés ainsi :  

 

 
 
 
La répartition des consommations d’eau se décline de la façon suivante : 

 
 
La consommation totale en eau sur l’année 2023 est de 72 843 m3. Cette forte consommation d’eau est 
notamment due à la forte fréquentation par rapport à la fréquentation prévisionnelle. 
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